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LY01T, le 13 OCTOBRE 1959

Monsieur GH30Z 
Hôtel Relais de la Bascule 
D A R B IL L Y  
________  Rhône

: Nous avons l'honneur de vous confirmer la visite que vous a
rendue notre Ingénieur, et de vous adresser ci-joint une étude avec Bilans 
comparatifs se rapportant aux modernisations possibles de votre fourneau de 
cuisine.

Aiht _ A L L 'C »
ARO È e M e. .C AN TAi_
CÔTE-O’ûâ DRÔwe
HAUTES-ALPES
m*? uot p e ^  ° ’E
ISÉRE-JURA-lOIRE 
NIÈVRE-® U Y-DE-D'OMC 
RHQNE .SAVOIE 
3 AONEH-OI RE-YONNE

2
-V.

Bans le cadre de notre objet et de nos buts, résumés dans 1’ut 
des tracts de propagande ci—joints, cetîe étude suggère le3 solutions possi­
bles entre lesquelles vous pouvez raisonnabl amant choisir, et pour que ce 
choix puisse Stre fait en connaissance de cause, elle se termine par de3 bi­
lans d’exploitation, mettant en évidence les avantages que procure, à servict 
égal, l'emploi du matériel moderne soit :

Réduction du prix de revient du chauffage, elle résulte :

- de la construction et de l'isolation des appareils, de leur conception et 
de la précision du réglage, qui évitent de3 gaspillages de chaleur,

- du rendement très élevé de ces appareils, et par voie de conséquence, de 
la diminution de la quantité de combustible consommé,

- du prix des charbons en grains, braisettes ou noisettes, plus bas propor­
tionnellement à leur qualité, que celui des calibrés de gros volume emplo­
yé actuellement.

- de la réduction considérable du temps nécessaire à la manutention du com­
bustible et des scories.

l'économie totale amortit très rapidement l'écart des prix 
d'achat du matériel.

sont :
Les avantages principaux réalisés dans les appareils modernes

Contrôle de chauffe Esiali - Bilan* thermique* - Conieil* - Elude» déqujpcment et de rrodernl»anon de* chaulfe» - Anolytet
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« l’isolation thermique et le fini de la construction permettant l'étanchéité com­
plète,

— le régiâge facile et précis de l’allure de l'appareil d'après la température dési­
rée ainsi que pour les débuts,

- la mise volontaire au régime du ralenti prolongé, qui permet de maintenir long­
temps une certaine allure pour une consommation de combustible très réduite, etc,.

Les notices techniques qui accompagnent notre étude vous renseigne­
ront exactement sur ces différents avantages, communs à toutes les solutions moder­
nes, et sur la sécurité que garantit l’emploi du cliarbon*

Noua espérons que notre étude et notre documentation vous permettront 
ainsi de choisir objectivement la meilleure solution parmi celles qui sont cessibles,

Nous précisons que, si nos chiffres correspondent sensiblement à 
votre cas pour les valeurs généralement admises, ils peuvent cependant, sans changer 
nos conclusions,Être légèrement modifiés au moment de l'exécution par votre installa­
teur s qui il appartient d'établir le devis complet, de vérifier la section et l'étaJ 
de la cheminée, ainsi que les conditions de tirage, et de vous donner les garanties 
en usage dans sa profession,

doua sommes satisfaits de vous avoir renseigné sur les solutions poss: 
blés, d'en avoir chiffré le coût et da vous avoir documenté sur les systèmes, les 
matériels, les combustibles, les constructeurs,

Notre rSle est provisoirement terminé, Nous pouvons cependant si né­
cessaire, vous fournir tous renseignements complémentaires utiles.

La S.C.E.D.Ü.C. qui ne vend rien, mais qui donne seulement des con­
seils reste gratuitement à votre disposition.

Elle vous serait obligée de lui faire connaître votre décision.

Veuilles agréer, Monsieur, nos salutations distinguées.

Le Directeur général

K. JCANNAIS

PLVûD

ULTIMHEAT®
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LYON, le 13 OCTOBRE 1959 59IO.L.11.098

Monsieur GIBOZ 
HStel Relai de la Bascule 
BàKDlLLY 
_________  Rh8ne

- CUISINE -

Etude demandée par Monsieur GOMUï, Négociant en charbons a DARDILLY - Rh8ne - 

PROBLEME ;

Examen et comparaison des solutions automatiques modernes - charbon, 
gaz ou mazout - pouvant intervenir dans la modernisation de la cuisine*

ELEMENTS DE L 1 ETUDE :

Le fourneau existant est d’un ancien modèle adossé, avec un foyer 
central, 2 fours et production d'eau chaude par réservoir de 150 litres. Il mesure 
1,55 X 0,55/0,75.

Du point de vue puissance, nous nous sommes basés sur le chiffre de 
pointe indiqué, c'est-à-dire : 150 repas,

La consommation actuelle est d'environ 15 tonnes de flambant Provence, 

SOLUTIONS COMPAREES :

a) Solution classique ancienne.
- Fourneau ordinaire à marche intermittente, semblable à l'appareil 

existant et fonctionnant avec les mômes combustibles de gros calibres que ceux uti­
lisés.

Dans cette solution, le prix du matériel est réduit, mais le montant 
total d'exploitation est plus élevé.

L'appareil est simple et robuste. Il exige malgré tout un entretien 
constant en raison des coups de feu brutaux et prolongés imposés à la plaque chauf­
fante et aux rampons de parabole. Son rendement est bas. Il consomme donc des quan­
tités importantes de charbons. Les chargements, décendrages et le réglage de l'allurt 
du feu nécessitent des interventions fréquentes. Le temps de service est relativemen- 
élevé. Les cendres sont pulvérulentes et salissantes.

b) Solutions modernes.
- Fourneau à feu continu à coups de feu rapides utilisant les combus­

tibles de petits calibres.

Cet appareil adossé comporterait une plaque coup de feu, 2 fours et, 
au besoin, une étutfe à cuire.

ULTIMHEAT®
UNIVER5ITY MUSEUM



2

Il pourrait être soit :

-  à foyer soufflé (GRAS MONT A3, MGLTENl)
- à tirage naturel (MOIÆEÊîI, GOMA, etc.. ,)
- à accumulation de chaleur (à GA).

Tous ces modèles ont, par leu:- conception et leur construction, un rende- 
ment élevé et permettant une exploitation économique.

Ils procurent les avantages de mises en régime et coups de feu rapides.
Le temps de service est faible, les interventions manuelles étant réduites au minimum, 
particulièrement dans l'appareil GRAS-4'IONTAZ possédant une trémie de réserve journalière, 
Les réglages se font par simple contact électrique ou par thermostat spécial.

Une production d’eau chaude est obtenue à l'aide de bouilleurs incorporés 
sauf pour l'appareil AGA, qui demande, pour ce service, une installation séparée.

- Fourneau au mazout utilisant le fuel domestique.

Cet appareil, de dimensions et disposition semblables au précédent a éga­
lement un rendement élevé, mais son exploitation est onéreuse en raison du prix du com­
bustible et du montant de l'investissement*

En effet, l'installation nécessite des fournitures et des travaux acces­
soires tels que : compresseum citerne de stockage, tuyauterie, robinetterie, etc...

L'appareillage est plus compliqué que dans le cas du charbon et la durée 
du matériel est compromise par la marche par "tout ou rien" qui n ’a pas la douceur du 
réglage par "tout ou peu" des appareils à charbon. L'ensemble est absolument solidaire 
du courant électrique {pas de courant, pas de feu). Les suies sont grasses et les fumées 
acides.

Le plus, contrairement à une opinion très répandue, le temps de service 
n'est pas nul. Il faut nettoyer les passages de fumées et les brûleurs à des intervalles 
rapprochés.

La complexité et la fragilité du matériel exigent l'intervention d'un spé­
cialiste pour un entretien dont l'importance s'accroît rapidement av-,c l'âge de l'instal­
lation (d'où 1.3 contrats d'entretien proposés par les constructeurs ou installateurs).

- Fourneau à butane.

Cet appareil qui comporterait des feux ttcls, de3 plaques coup de feu et 
2 fours à rôtir, a un haut rendement, mais son exploitation est très onéreuse compte tom 
du prix des combustibles.

Une installation extérieure de bouteille de gaz est obligatoire et demande 
un investissement supplémentaire.

5
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D'autre part, la manipulation, de ce matériel est délicate. Si le temps 
de service est simplifié, l'entretien demande un aasujet!saement assez grand. La durée 
du matériel est réduite.

Dans ce cas on ne peut compter assurer la production dTeau chaude par 
le fourneau lui-même. Cette partie du service nécessite une installation séparée dont 
il faut encore ajouter l'investissement et l'exploitation aux prévisions de notre 
bilan.

BASES DES CALCLL5 :
Les bases communes correspondent pour votre cas aux conditions régiona­

les normales.

Les bases techniques (rendements, P.C.I., consommation électrique, en­
tretien, durée du matériel) sont des valeurs plausibles, raisonnables, extraites de 
résultats pratiques avec lesquelles on peut établir un budget exact d'exploitation.

Les prix de charbon sont cependant à vérifier auprès de votre fournis­
seur habituel)*

BILANS COMPARES D1 EXPLOITATION :
Voir en annexe.

RESULTATS CONDENSES DSS BILANS :

Les prix de revient d'exploitation se classent dans l'odre suivant :

Economies sans 
amortissement

Exploitations
avec

Economies avec 
amortissement.

Immobilisations
(estimations)

fr % amortissement ----------------------TFr %

Exploitation charbon 
avec fourneau ordinai­
re n e u f .............. 259.500 450.000

G A Z .................. 0 0 397.000 0 0 750.000

MAZOUT ............... 72.050 30,5 231.750 27.750 10,5 BOO.OOO

CHARBON :
Fourneau à feu continu
- Foyer soufflé ......
- GCF Vanacker .......
- Tirage naturel .....

80.450
66.500
£6.000

34
28
£2

200.950
203.000
259.000

58.550
56.500

0

23
22
0

800,000 
650.C00 

I 000.000

ULTIMHEAT®
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CONCLUSIONS :

Nous rappelons que notre étude n'est qu’une étude d'orientation, et 
que nos estimations et prix de matériels sont approximatifs*

Avant toute décision, ces valeurs doivent être vérifiées auprès des 
installateurs et constructeurs,

Néanmoins, nous estimons que nos chiffres sont suffisamment approchés 
pour vous permettre de vous faire une idée de l ’intérêt présenté par les solutions 
modernes au charbon.

Les chiffres de nos bilans sont assez éloquents pour mettre en valeur 
les avantages des solutions modernes à feu continu fonctionnant aux charbons de pe­
tits calibres.

i

Ce matériel est plus coûteux que le matériel ancien, mais son emploi 
conduit à de sensibles économies d’exploitation, et, en dehors du point de vue finan­
cier, il y a lieu de tenir compte dans les comparaisons des avantages amenés car les 
facilités et les mises en régime rapides (coups de feu).

p l e / d b

7 ULTIMHEAT®
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Monsieur SI30Z -  Hfttel Relais de la  Bascule à DARDILLÏ -  Rhftns- 
--------------------------------- gUiaiMiJ -  UliAMiON--------------------------------

BILANS COMPARÉS D’EXPLOITATION l ïCK '9 13 OCTOBRE 1959

PUISSANCE UTILE m a x im u m  : 150 renas maximum# Voir texte de 1* étude*
DURÉEMKH3SCKÊCM£âSÜëÉX̂ ,î5XiulSük3?LC0t>X^ îU  ̂: 12 mois.
FOURNITURE ANNUELLE t o t a le  d e  c a l o r ie s  : 43.500.000 (30.000.000 pour AGA) déduite de la  consommation
COUT HORAIRE DE LA MAIN-D'ŒUVRE : négligé actuelle
PRIX DU KWH t 3 0  Fr

Les prix du matériel et du combustible sont à vérifier auprès des Fournisseurs. Ils sont cependant assez approchés pour poser correctement le cas.
Les prix du matériel sont limités à la Chaufferie (chaudières, avant-foyers, brûleurs), et ne comprennent nî la pose, ni le montage.
Les P.C.I., les rendements, la main-d’œuvre, les frais accessoires et la durée du matériel sont des moyennes raisonnables. BILAH HS X

TN~p'i n-i i nn r'j.ll-̂ ‘1 1 ?
DÉSIGNATION

Fourneau o rd in a ire  
fo n c t . in te rm itte n t

ü'o’.irneau à  
fo y e r so u f f lé

ie u  continu
t ira g e  nature

G .C .F .  Vanacker
1

Puissance nominale. .........................
Combustible ....................................

.E x is ta n t  (RsaBl&sb) .
_..Jlaig...DJi,.ilamli.. .20/3.0.
....£ 5 .3 ........................... .........

....H a a b a jlta .. Provence ..
Rendement pratique.......................... ....-S.aji.Xuaasé).--..............

5*S0Q
....70 Ü ........... „.........'............. 70 £

Pouvoir calorifique (PCI) en c/k........ 7 .500 G. 6 5 0 ............... .................. ....5.dOC______ _________...... .......
2 .900 5 .250  ............. ........ ........ ... 4*325.................................. 4,060

Consommation annuelle en tonnes. 
Prix de la tonne...................................

8 ,5  T .1 0 .1  .................................. 10 ,7  T
....15.000 .......... ........ . r ? . 2o c ............... ................ IQ .500  (moyan).............. ....15 *000..................................

Consommation électrique KW H. . . 95 . . .  ......

Coût annuel du combustible.............. 2 2 5 .0QQ ....... ......................145*000___ 160,500
.......2.55.0.......

1 2 . 000. .. ..... ..... 12 .0 0 0 ....... __________ .............. ..14*000. . ............................10 .0 0 0 ..........
Coût annuel main-d'œuvre..............

COUT ANNUEL D'EXPLOITATION
Coût approximatif du matériel.. . .
Durée minimum du matériel............
COUT ANNUEL D'AMORTISSE 

MENT .....................................

237*000____ 156.550 2 .02*000
. nnn Ann.nnn .  T.QQQ-OQQ._____ ____ .550*000______________ _____

.......20 ..ans.... _ .. ___________ . 20_æhs................................

22.500 . 44.400 _______ _.__________50.000,..... ...... .......... ......... 32*500..........

DÉPENSES ANNUELLES TOTALES

Economie sur charge è main. . .  j y S

2=59.^00 ?nnTç^n .... ?BQt nnn .........................203.000.........
.... 5 9 ,250 .............._........ . ........ .. 5 6 .5 0 0 ,.......... . .........
.... ...23 J î ................... ........... 22 ic

Valeurs relatives das différentes solu-
■no .............. too.................... ............... 13 0 , ........................ ....................  ICI..... ..... .........

Voir bilan a® II,

S.C.E.D.U.C.
N° 59I0.L.II.098

BASES DES CALCULS 
(communes à tous les cas)

ULTIMHEAT®
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S.C.E.D.U.C.
N ° 5910.L.11.098

KonalHur GxdOZ -  llfitel Relais de la  .pascale à DARDILLÏ -  3hflne 
CUISINE -  KAZOUT ET GAZ

BILANS COMPARÉS D’EXPLOITATION LION . le i; OCTOBRE 1959

BASES DES CALCULS
[communes à tous les cas)

PUISSANCE UTILE m axim u m  : 150 repas maximum. Voir texte de l ’ étude.
ouree . 1 2  mois.
fo u r n itu r e  a n n u e lle  to ta le  DE c a l o r ie s  : 43.500.000 (30.000.000 p o u r l e  g a z )  d é d u it e  à  l a  consom m ation 
COUT HORAIRE DE LA MAIN-D'ŒUVRE : n é g l ig é e  a c t u e l l e .
PRIX DU KWH : 30 fr

Les prix du matériel et du combustible sont à vérifier auprès des Fournisseurs. Ils sont cependant assez approchés pour poser correctement le cas.
Les prix du matériel sont limités à la Chaufferie [chaudières, avanf.foyers, brûleurs), et ne comprennent ni la pose, ni le montage. BILAII N- I I  
Les P.C.I., les rendements, la main-d'œuvre, les frais accessoires et la durée du matériel sont des moyennes raisonnables.

B x p - o l ia t io n  a c t u e l l e LVON-P&RIS

DÉSIGNATION
Fourneau ordinaire fouet. intermittent Fourneau au mazout Fourneau au gaz

Puissance nominale..........................
Combustible.....................................
Rendement pratique........................
Pouvoir calorifique (PCI) en c/k .. . .
Calories utiles par Kg.....................
Consommation annuelle en tonnes.
Prix de la tonne.................................
Consommation électrique KW H. . .
Main-d'œuvre en heures..................
Coût annuel du combustible............
Prix annuel du courant....................
Entretien et ramonage....................
Coût annuel main-d'œuvre. . . . . . .

COUT ANNUEL D’EXPLOITATION
Coût approximatif du matériel. . . .
Durée minimum du matériel............
COUT ANNUEL D* AMORTISSE 

MENT ......................................

DÉPENSES ANNUELLES TOTALES

Economie sur charge à main.. I Frs
(%

L’équipe»rreiil osi remboursé en .
Valeurs relatives des différentes solu 

fions.........................................

___ Eu^JtanssÈLgUâ.*.
— izS-.ICUÛÛCL..3.000-

JBIH_BILA1LMJL..........
j£*3_3L
_22.93.Q_
. . . 6 5 ________________ _______ __

65
.145.000. 
..—2*95.0.
..ISJXX).

164*950.
-BC0.0JQCL
...12,..ans...

.-6Ê-.SQQ.
.25.9.500... .231.750

..27*250...
TO 5

...lia...

JEmpans-
_80-12*000...

....8*flûû_
„3_S T

08..QQQ...

. 3.08.0.00

...I4.Ü0Û-

-.75.0.000...
JHLaaLfl.

..25*000

...... ....39.7...000...

Elns. onéraux ...

200

voir bilan ne r.
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D. T. 5605

Société de Contrô le, i ’E t  udes et de D ocum entation
pour 1 U tilisation du C h  arbonj★

C U I S I N I È R E S

CU ISIN IÈR ES A FEU CO N TIN U
Las cuisinières modernes a « fau continu Jt sont désignées ainsi poLr les distinguer des modèles anciens (d its à « feu  in term ittent» ou 

encore à  «Feu v î t * } ,  qui s'allumaient tous les [ours, se chargeaient souvent et consommaient d'asseo importâmes quantités de charbon.
Les cuisinières à « feu continus ne s'éteignent pas fa nuit. Elles perm ettent un chauffage économique des petits loqemen's avec un 

seul foyer assurant en même temps la cuisine.
Leurs qualités essentielles so n t: la souplesse d'aliuro et l'économie.
C e t qualités sont garanties par un label uéfini par l'Association Française de Normalisation 'A F N O R ] , imposant notam m ent: la 

continuité du feu à des allures différentes, la capacité de chauffe du dessus de l ’appareil (élévation de 75° en moins de 30 minutes d'una 
quantité d'eau variab le avec les dimensions de la cu is in iè re ), ia température du tour I 2 ! 0 a 3 3 C \ , ;  hauteur dg la table (80 cm .], la 
surface de la grille, la capacité du cendrier, un rendement minimum de 7 0 %  (toujours dépassé), une consommation moyenne horaire de 
charbon comprise, au ralenti, erifrH I 10 er '60 gram.ties suivant l'appareil, etc ...

CONSTRUCTEUR Di maniions Prix (955 CONSTRUCTEUR Dimensions Prix 1955

O PIED S E L L E .................................................. 400 X  600 28.200 x S A IN T -N IC O LA S  .................................. 780 X  510 57.000
o TH ER M O R  .................................................. 4.rç X  aon 44 200 D E M E Y E R ............................ 7 «n x  Ann 39.500

C H A P P É E ...................................................... £25 X  £75 51.500 o* C O S T E - C A U M A R T IN ......................... 780 X  500 2B.500
C O S TE-C A U M A R T IN  ......................... 550 X  600 33.500 ox C O S TE-C A U M A R T IN  .......................... 750 X  530 27,300
S C H O LT E S  .................................................. w n  X  «An 42 495 ox C O S TE-C A U M A R T IN  . 7£!"l X  Ç3H 38 800
FO N D ER IES  FR A N C O -B ELG ES  , E£0 X  400 32.800 C H A P P É E ..................................................... SCO x  500 45.400 —

ox FO N D ER IES  FR A N C O -B ELG E S , . 600 X  450 21 .J 50 x PIED S E L L E ................................................... 800 X  £50 46.300
DE O IE T R IC H ............................................. Ann x  qqn 37 430 C H A P P É E 42 100

x B EC U W E ....................................................... Alt) X  WQ 34.5SÛ x FA U R E  ............................................................. 33.700
RO SIÈRES ..................................................... Mr> X  «60 41 ™ DE O IETR IC H  , Rnn X  Ç7R 45 700 -
M O N T H E R M E ......... ................................. 6«n X  «on ?<? 7417 B R IFFA U LT  . snn X  Jun 44-300 —
DE O IE T R IC H ............................................. A.qn X  r,7Ç 3$ A É R O F LA M  ............................... snn X  Axn 49.700

ox FA U R E  ............................................................. A tin X 77 RflO x FA U R E f lin  X  C7n 54 .nnn
EN FIN  ............................................................. 650 x 580 42.BGQ S O U G LA N D  ............................................. 010 X  510 44.170

x B R IF F A I!L T  ................ ................................. 650 X  480 33.000 ox D E V IL L E .......................................................... 810 X  560 43,200
A R T H U R  M ARTIN  ............................... 660 X  600 40.130 x M O N T H E R M E ........................................... 050 X  510 38.510
S A IN T -N IC O LA S  ............................... Aén X  Ji«n 4 9  qnn x H A IN E A U X  ..................................... n«n X  ««n 49.900
C H A P P É E ...................................................... 700 X  575 46.500 G O D IN  ........................................................... 050 X  550 41,835
S O U G LA N D  ............................................. 7on X  « in 4 0  140 x EN FIN R40 X  «Rn 47.200

x SA IN T-N I C O L A S ..................................... 700 X  450 53.400 C H A P P É E  .................................................... fiqn x  ™ 45.900
ox D EV ILLE  ........................................................ 7 in  x  « in 33 20Q C H A P P É E n«n X  «nn 36.700

B R A C H ET -R IC H A R D  .......................... 7 if i X  «ns 4 1 500 x S C H O LT E S flqn X  RTD 56.700
A G E R  .............................................................. 770 X  «70 41 300 o PIED  SELLE n«n X  a d iV 53.900
M O N T H E R M E ........................................... 774 X  4 :D 34 230 ox ID ÉA L  STAN D ARD R«n X  ««n 44,500
G O D IN  ........................................................... 725 X  510 39.520 G EN EV ÉE R«e X  « m 41.100
PIED S ELLE .................................................. 750 X  550 38.500 x FA U R E  . P«0 X  670 43.200

o V ID A L  .............................................................. 750 X  5to 60,300 ox FO N D ER IES  F R A N C O -B ELG E S . . 050 X  600 43.400
x S C H O LT E S  .................................................. 750 X  560 46.800 ox FO N D ER IES  F R A N C O -B ELG E S - , S50 X  590 35.600

RO SIÈRES ..................................................... 750 X  £50 45.850 BR IP FA U LT  . fi50 X  tCO 64.150
ID ÉA L  STA N D A R D ................................. 750 X  J  | 5 3$.660 x H A IN E A U X  .......................................... 870 X  Çfcû 60.550
ID É A L  STA N D A R D ................................. 750 X  550 55.520 x C I IAPPÉE R70 X  t l  5 63,300
G EN EV ÉE  ..................................................... 750 X  490 33.450 — C H A P P É E  . 870 X 4 0 .100

x G EN EV ÉE  ..................................................... 750 X  480 32.470 o JA V  ................................................................... 870 X  640 46.950
ox FO N D ER IES  F R A N C O -B E L G E S .. 750 X  550 38.300 o JA V  ................................................................... 870 X  54-0 57.500

x FA U RE ............. .. ............................................ "50 X  575 38 ÛQQ A ÉR O FLA M Çfin X  640 96.500
FA U N U S ........................................................ 750 X  560 39.500 ni FA 1J R F 900 X  680 59.500
DE O IETR IC H  .......................................... 750 X  550 43 500 C rtST F-P .A I 1 M A R T IN çnn X  660 34.400

x C O S T E -C A U M A R T IN .......................... 750 X  550 40 500 o EN FIN  ................................................... 950 X  750 60,700
x A R T H U R  M A R T IN .................................. 750 X  600 48.250 o EA U N U S 950 X  550 69.700

o H A IN E A U X  ................................................ 770 X  515 59.900 ox FO N D ER IES  F R A N C O -B E L G E S .. 930 X  640 39.750
x HAINEAUX .......................................... 770 X  460 43.995 A É R D E I  A M 1150 X  640 1 10.300

LÉGENDE, -  La prcmî'ère dimension rndêcuée est la largeur de la taquo.
Csrfaîrses cuisinières peuvent être éou'pées avec bouilleur pour eau chùudc Col PU avec uns petite chaudière (*), 
Les prix suivis du signe (“ *) sort ceux de la cuis-nière équipée du bouilleur ou de la chaudière.

CO®é)P
VO IR AU VERSO : Cuisinières à service permanent ; Cuisinières à chauffage central ■ Cuisinières pour c

et hôtels ; Liste et adresses des constructeurs.
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C U IS IN IÈR ES  A SERVICE PERMANENT
Les cuisinières à service permanent pour foyers domestiques sont construites spécialement pour assurer à tout moment et pendant 

toute l'année le service de la cuisine (e t éventuellement de l'eau chaude] en évitant le rayonnement de la ch a ieu rd e lo  plaque Supérieure 
on dehors des heures où elles sont en service. On l'obtient per un couvercle mobile isolant. Les parois sont calorifugées, le rendement est 
très élevé et la consommation do combustible très réduite.

CONSTRUCTEUR Type Dimensions Prix 1955 Equipements supplémentaires

R O S IÈR ES  .......................................... A G A -F .2 1.000 x  780 169.000 Bouilleur 120 1 .: 64.000 francs. Bouilleur 200 1. : 
82.000 francs.

RO SIÈRES .......................................... A G A -F .2 0 1.000 X  780 198.000 Bouilleur coffre spécial de 160 1. :  89.000 francs.
S C IE N T IF IC ....................................... 202 990 X  740 200.000 Prix avec bouilleur chauffage central.
S C IE N T IF IC  ....................................... 203 1.220 X  740 240.000 Prix avec bouilleur chauffaqe central.
A  tel. do V ILLETA N EU S E , . . . A rhai 85 850 X  590 113.000 Prix avec bouilleur 1.000 calories.
A te l. de V ILLETA N EU S E . . . . 1050 1.050 X  680 i 32.000 Prix avec bouilleur 1.000 calories.
A fe l. éo  V IL L E T A N E U S E ,. .  . 
Forqos de $ r-N !C O LA S . . . ,

1056
G a lîe  Mlnor

1.056 X  680 
850 X  530

195.000
163.000

Prix avec bouilleur 1.000 calories.

C U IS IN IÈR ES  A C H A U FFA G E CEN TRAL
Les cuisinières à chauffage central permettent è la fois la cuisine, la production d'eau chaude et le chauffage central par radiateurs 

[solution pratique pour de petites Installations, lorsqu'on ne veut entretenir qu'un seul foyer ou lorsqu'il n’y  a qu'une g a in e ]. Pour concilier 
les exigences du chauffage et de la cuisine, on est quelquefois conduit à utiliser deux sortes de combustibles.

Puissance 
en cal./h. CONSTRUCTEUR et TYPE Prix 1955 Puissance 

en cal./H, CONSTRUCTEUR et TYPE Prix 1955

5.000 ID É A L  STAN D ARD  J .  Culina C .5 . .  . 77.000 13.500 V ID A L  - Monocarb 503 ............................... 111,900 x
ÎL2QQ 70 000 o i4.onn V ID A L  - Ladiv C . 404 ............................... m s
6 500 J , A . V. - Type 00-501.................................. 59 A 00 14 500 J . A .  V . - Typo C C . 506Y ....................... 82
7.000 ID É A L  STA N D A R D  J .  Culina C .6 . . . 86.000 15.500 V ID A L  - Ladiv C . 4 .041 ............................ 112.100
7.500 V ID A L  - Ladiv C . 40 1 ............................ 78 100 i*  non V ID A L  Monocarb 504............................... 120.450 x
8.200 V ID A L  - Ladiv C . 4 ,011............................... 84 000 16 500 V ID A L  Ladiv C , 405 . 1 ! 4 900
3.500 V ID A L  - M onocarb 501 ................. 90.200 x 18.000 V ID A L  - M onocarb 505............................... 130.250 x
9.000 J .  A . V. - Type C C . 503. . ................... ... 62.750 18.000 V ID A L  - Ladiv C .  4 ,051............................... 121,750
9.500 ID É A L  STA N D A RD  J .  Culina C .7 . .  . 94.000 19.000 J .A ,  V . - Type 6 ,030............................... .. 105.200
9.500 V ID A L  - La d iv  C . 4 0 2 . . __________ _ 86.750 19.500 V ID A L  - Ladiv C . 40 6 .................................. 124.950

10,000 C O U S S E M E N f - Am biance 55 ............... 89.900 o 20.000 S C IE N T IF IC  - Type 203............................... 240,000
10.000 97.600 20-000 136.200 x
10,700 V ID A L  - Lad iv  C .  4 .0 2 1 ,. . . . . . . . . . 95.500 21.000 VI DA L - Lodîv C . 4 .061.................... .. 132,500
1J .500 V ID A L  - Monocarb 502................................ 101.900 x 23,000 V ID A L  - Ladiv C .  40 7 .................................. 133,550
12.000 S C IE N T IF IC  - Type 202............................... 200.000 24.000 121.400
12,000 V ID A L  - Ladiv C . 4 0 3 . 95.550 24.000 V ID A L  - Lad iv M onocarb 507.............. 148.400 x
12.000 ID ÉA L  STA N D A RD  J .  C u lin a ............... 108.000 ■25.000 V ID A L  - Ladiv C . 4 .071................................ 141.100
13,000 V ID A L  - Lad iv C . 4 ,031............................ 102.400 30,000 V ID A L  - Lad iv C . 508.................................. 163.000 x

COMBUSTIBLES: fo) maigres ou 1/4 gras 15/30 ; (x) flambants secs 15/30 ; pour les autres, maigres ou cote 30/50.

C U ISIN IÈR ES PO U R  C O LLEC T IV IT ÉS  ET RESTAURANTS (Prix sur devis)
Liste des constructeurs e f des appareils. —  Lo plupart de ces cuisinières sont automatiques et A feu continu. A T EL IER S  de V IL LE T A ­

N EUSE [A rh a i] , - A T EL IER S  do SA IN T-U ZE (M o lta n i). - B O N N A IR E  et Z IM M ER M A N N  - B R IFFA U LT  - FO R G ES  de S A IN T -N IC O LA S  
[Esso). - FO R G ES  d Â U D IN C O U R T  - O F E C O  (G re e n ], - RO S IÈRES [A g e ). - Société G R A S-M O N T A Z  (G . M .) . - Société G É N ÉR A LE  
de FO N D ER IE  (C h a p p é e ), - TH Q M  SELLE  - V A LEN TIN  FO REST ( J .  A . V ,] .

LISTE DES CO N STRU CTEU R S DE CU ISIN IÈR ES M ODERNES
A É R O F LA M , ruo du M o n t . . ................................ C O U S S O LR E  (N ord )
A R TH U R  M A R TIN , 36, ruo de C h âto au d u n .. . . . . . .  PA RIS  (9 ‘ j
A T EL IER S  DE SA IN T-U ZE  (M o lte n i)............... SA IN T-U ZE (Drôm e)
A T EL IER S  DE V ILLETA N EU S E . 28. boulevard C arnot SA IN T- 

D EN iS (S e in e ).
B EC U W E , 14, rue Auguste-Laurent.....................................  PA RIS  ( 11*)
B O N N A IR E  et Z IM M ER M A N N , 14, rue Bayard ............... N A N C Y
B R A C H E T -R IC H A R D . 42. rue A .-Dum as.......................... PA R IS  (10*)
BR IFFA U LT , 74, avenue P a r m e n t i e r . . . . . . . . ............... PA RIS  ( I I * )
C H A PPEE [Sté Gén érale de Fonderie ), 8, p l. d’ Iéna PARIS (8 f )
C O S T E-C A U M A R T IN . 24, rue R ich er..................................  PA R IS  (9*)
C O U SSEM EN T , 142, rue do M a u v a u x .. . T O U R C O IN G  (N ord )
D EM EYER , 224, rue des Bois-Blancs..................................  L IL L E  (N ord )
D EV ILLE  .................................................................  C H A R L E V IL L E  (Ardennes)
DE D IE T R IC H ................................................... N IED ERBRO N N  (Bas-Rhin)
EN FIN , 24, rue de Lanoy................................................  R O U B A IX  (N ord |
FA U N U S , 37, rue Verm iguet...................................................... PARIS (17*)
FA U R E  .......................................... ............................................  REVIN  (Ardennes)
FO N D . FR A N C O -B ELG ES , 45, avenue H.-Barbusse, B O B IG N Y  

(S e in e ),

FO R G E S  DE S A IN T -N IC O LA S , 4 . ruo G a l i l é o . . . .  PARIS (16")
FO R G ES  D A U D IN C O U R T .......................... A U D IN C O U R T  (Doubs)
G E N E V É E  .............................................................. V EN D O M E [Lo ir-et-Cher,
G O D IN  [Etablissements A r is te ll) .................................  G U IS E  (A isne)
H A IN E A U X  ............................... ............................................. REVIN  (Ardennes)
ID É A L  STA N D A R D , 149, boulevard Houssm onn.. , . PA RIS (8 ‘ )
J .  A . V . (Valentin F o rc s t ].......................... SA IN T-Q U EN TIN  (A isne)
M O N TH ERM E, 33. rue Cuvier M O N TR EU IL-SO U S-BO IS  (Seine)
O , F , E , C , O ,. 10, rue V a u v e n a r q u e s . , PA R IS  | I 8 “)
PIED SELLE . 173, boulevard Haussmann....................... PA RIS (8*)
R O S IÈR ES , usines de Rosières.................................. B O U R G ES  [C her)
S C H O LT E S , 23, avenue Parm entier....................................  PA RIS  ( I I * )
S C IE N T IF IC , 56. rue de la République............... D R A N C Y  (Seine)
Société G R A S -M O N T A Z .................  A N N EM A SSE  (H aute-Savoie)
S O U G L A N D , 39. rue de la B ienfaisance..........................  PA R IS  (8‘ )
T H ER M O R , 63. Faubourq Je a n ................................ O R LÉA N S  (Lo ire t)
TH O M -SELLE , 41, rue W ash ington........................................ PA R IS  |8 'j
V ID A L , 109, rue des Chutes-Levie ..............  M A R SE ILLE  (B.-du-R.)

S.C.E.D .U .C. J
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C O N S T R U C T E U R S
D’APPAREILS M ODERNES DE C H A U FFA G E FO N C TIO N N A N T A U  CH A RBO N

Cette liste, périodiquement mise à jour, peut comporter des erreurs ou des omissions involontaires.

P O Ê L E S
à l b a  ................................. ...........................................

47, Rue de (-tendre.
ARTHUR MARTIN...................................................

36, Rue de Chateatrdun.
AUDEMAR SUYON ..............................................
AUER ............................................................................

21, Rue Saînf-Fargaai:.
BECUWÉ ....................................................................

12. Rue Auguste Laurent.
b r a c h é t -r ic h a r d  ............................................

I3S bis. Rue de Gerland.
8RIFFAULT ....................; ...................  .............

72, Avenue Parmentier,
CHAPPÉE (Société Générale de Fonderie)

S. Place d'Iéne.
CINEY (Les Forges d e ).....................................
CCSTT-CAUM ARÎIN .........................................

24. P.ue Rlchîer.
DE DIETRICH 6 C * _____________
DEVILLE (Fonderies)......................................

Boite Posiaie N° 2.
EST et NORD .....................................................

59, Avenue Fôtîx-Feure.
FAURE & C 'A . .......................................................
GELAS & G A ILLARD ..........................................

56. Coure Latevette.
GENEVÉE ..................................................................

PARIS (19*).

PARIS (9*).

DOLE-FOUCHERAHS (Jura), 
PARIS (20*),

PARIS ( I I* ) .

LYON.

PARIS ( IM ,

PARIS (15*),

GIVËT (Ardennes),
PARIS (9*).

NIEDER3RONN (Bas-Rhin). 
CHARLEVILLE (Ardennes).

LYON,

REV IN (Ardennes).
LYON.

SAINT-OUEN- VENDOME 
(Loir-et-Cher).

C U I S 1

GODIN [Etablissements ANSTELL)............
GOMA .........................................................................

10, Avenue de l'Industrie,
HAINEAUX ................................................................
IDÉAL STANDARD................................................ ..

l, Rua de le République.
m o n t h e r m é -l a v a l -d ie ü  .............................

38, Rue Cuvier.
OLSBERG • Etablissements GIRARD

40. Quai Perrache.
ORANIER - G .C .I .C .................................  . . . .

148. Avenue Félix-Faure.
PIED-SELLE (Usines d u )...................................

173. Boulevard Haussmann.
Pê RLIA-JAARSMA .................................................

20. Boulovard Voltaire.
PYROBAL ......... . ......................  ......... , ...............

20. Rue des Granqes.
ROSIÈRES (Usines d e )..........................................

Boite Postale 44.
SAINT-NICOLAS [Forges d e ]........................

4. Rue GalÜée.
SEINE ET SARTHE (Fonderies] ....................

40, Rue de la Briche.
SOUGLAND (Fonderies d e )............... - ..........

i 39, Rue de la Bienfaisance.
★
NI È R E S

GUISE (Aisne).
LYON.

REVIN (Ardennes). 
LYON.

MONTREUIL-SOUS-SOIS
(Seine).
LYON.

LYON.

PARIS (6*).

PARIS | I M .

BESANCON (Doubs),

BOURGES (Char).

PARIS (15*),

SAINT-DENIS (Sctnel.

PARIS (B*).

AÉROFLAM . .  .................
Rue du Mont.

ARTHUR MARTIN..............................................
36. Rue de Cttéteaudun,

ATELIERS DE 5AINT-UZE (M oltoni).., 
ATELIERS DE VILLETANÊUSÉ...................

29, Boulevard Carnot,
BECUWE ...............................................................

H. R ue Auguste Laurent.
BONN A l RE & ZIMMERMANN,,

14, Rue Bayard.
BRACHET-RICHARD 

42, Rua A . Dumas,
BRIFFAULT ...........................................................

74, Avenue Permenlier.
CHAPPÉE (Société Générale de Fonderie)

8, Place d'Iéna.
COSTE-CAUMASTIN ...........................................

24, Rue Rlehfer.
COUSSEMENÎ .........................................................

142, Rue de Marivaux.
DEMEYER .................................  ..............

224, Rue dos Bois-Blancs.
DEVILLE .
DE D IÉTRICH ........... ............... ..................................
ENFIN ........................  ....................

24. Rue de LanoV.
FAUNUS ..........._.........................................................

37, Rue yermïguet,
FAURE .........................................................................

. COUSSOLRE (Nord).

. PARIS 19»).

. SAlNT-UZE (Drame),

. SAINT-DENIS (Seine),

. PARIS ( IM .

NANCY.

PARIS (KJ*).

PARIS M M .

PARIS (8*).

PARIS (9*1.

TOURCOING (Nord).

LILLE (Nord).

CHARLEVILLE (Ardennes). 
NIEOERBRONN fBas-RhSn). 
ROUBAIX (Nord).

PARIS (17*).

FOND. FRANCO-BELGES...................................
45. Avenue H . Barbusse,

FORGES DÉ SAINT-NICOLAS...............
4. Rue Galilée.

FORGES D'AUDINCOURT.................................
GENEVÉE ..................................................................
GODIN (Établissements ARISTELL)...........
HAINEAUX ............... ................................................
IDÉAL STANDARD...................................................

149. Boulevard Haussmann.
J,A ,V , [Valantin-Forest] ......................................
M ONTHERM E............................................................

38, Rue Cuvier.
O.FeE,C.O, ..................................................................

10, Pub Vauvenargues.
PIED-SE L IE  . .................................... ..................*

173, Boulevard Haussmann,
ROSIÈRES [Usines de Rosières)....................
SCMOLTES ..................................................................

23. Avenue Parmentier.
SCIENTIFIC ..................................................... ..

56. Rue de la République.
Société GRAS-MONTAZ...................... ...............
SOUGLAND .............  .....................................

39, Rue de la Bienfaisance.
THERMOR .............................................. ........ ..........

63, Faubourg Jean.
THOM-SELLE ............................................................

41, Rue Washington.
VIDAL ......................................... n ...........................*

REVIN (Ardennes). 109, Rue des Chutes Lovtes.

GÉNÉRATEURS D'AIR CHAUD

BOBIGNY (Seing).

PARIS (U *).

AUDI NCOU RT (Doubs). 
VENDOME (Loir-et-Cher). 
GUISE ÎAtrneï.
REVIN (Ardennes).
PARIS (B*).

SAINT-QUENTIN (Aisne). 
m C N F r é u il -SOUS-Bo i s .

PARIS ne*].

PARIS (9*).

BOURGES (Cher).
PARIS ( I !* ) .

DKANCY (Seine),

ANNEMASSE (Haulu-Snvoîc), 
PARIS (8*1,

ORLÉANS (LoîraH .

PARIS (B*).

MARSEILLE (Eouclieî-du-Rhône)

A C ÏI ................................................
9 bis, Rua d'Artois.

AERA . ,  .................................
139, Boulevard Nev. 

C INEY (Les Forges do). 
GELAS & GAILLARD ,

66. Cours Le Fayette.
GOUILLOUD .............................

3. Rue Sa Int-Fulbert,
S C M A ...................................

16. Avonue de I Industrie.
M IROCALGR .............................

97. Rue Saînt-Lazare.
NFSSI . . .  .................................
43. Rue de la Veune.

VERSAILLES (Soine-et-Obe). 

PARIS (18*).

CHARLEVILLE (Ardennes). 
LYON (Rhône).

LYON ( Rhône).

LYON (Rhône).

PARIS.

MONTROUGE (Seleel-

Soc. ALSACIENNE do FONDERIE (ADEF) SAVcRNE (Bas-Rhin). 
TS. Rue Person,

Soc. GÉNÉRALE des PYRÉNÉES (S IP ) ,, PARIS (9*1.
14, Rue Milton.

Soe. d1 Applications de l'Air Chaud Pulsé PARIS (9*1.
24, Rue d'Athènei.

SOMAT ....................................................................... PARIS-
22, Rue d'Aemale.

STE)N î  RO UBAIX ......................... .......................  PARIS.
24, Rue Erlanger,

VA P (AI RM A P ).........................................................  PARIS (8*V.
9f. Rue de Montceau.

VENTIL ................................... .. .................................. .. LYON (Rhône).
I2S. Rue Bataille.

ir
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CH AU FFAG E CENTRAL
C H A U D IÈR ES  EN FO N TE A C H A R G E  M A N U ELLE

DE D IÉTRICH ................................................. ................. ............ .....................................  NIEDER3RONN (Bas-Rhin)......................., ...............
FONDERIES DE BROUSSEVAL............................................................................... BROUSSEVAL (Hauta-Marne)..................................
IDÉAL STANDARD, I4Î, Boulevard Haussmann........................................... PARIS (B*).............................................................................
GÉNÉRALE DE FONDERIE (CHAPPÉE), 8. Place d'Iéna..................... PARIS (14*)............................................................................. de

C H A U D IÈR ES  A U T O M A T IQ U E S
En fonte :

IDÉAL STANDARD. 149, Boulevard Haussmonn. PARIS (S*1

En ac ie r ;
DE D IÉTRICH _____. ____________* ............ ........................................................... NIEDERBRQNN IBas-Rhin).
GU ILLOT. 68. Rue Villon............................................................................................  LYON .............................................
MARENNES. 19. Rue Denfert-Rochereau........................................................  GRENOBLE (Isère ).........  .
SAPCA, 4. Rue Paul Lintier........................................................................................  LYON .............................................
SEGOR, 23. Rue de la P é p in iè re .,.. , ...............................................................  PARIS (8*>....................................
SERC (V .A .T .C .), 73. Boulevard Haussmann....................................................  PARIS (8*).....................................
SUMAC (Antverpia), 10, Rue ParQoièse....................... ............ PARIS ( lé 1), . . .  ..................
SO CCÂ (SeccacEer), 9. Rue Pierre Dupré.................................................... MARSEILLE ................................
SOCOMAS (EM M A)......... ................... .............................. .......... ............. .. HAUTMONT (N ord )..............
VEGA. 32. Rue La Fontaine______________..................................................... .. PARIS (17*)................ .................

précisions et les suppléments éventuels de prix.

A V A N T .FO Y ER S  a  g r a v i t é

PARIS ............
COLOMBES (Seine),

GENEVET. 37, Boulevard Malesherbes...,............................................
LANNES, I, Avenue de» Deuv-Soaurs,................................... . .........
SEGQR. 23. Rue do la Pépinière................................................................  PARIS (8*).
S.C.A.T., 29, Rus de M cg ado r,.,,........................................... ................... .. PARIS (9*).
SI CRAM, ISO, Rue de Veugirard............................. ............................................  PARIS (15*)
YEGA. 33, Rue La Fontaine........ ................................................. .............. .. PARIS (17*1

de 9.600 8 1,000.000 cal/h
de 9.000 8 378.000 cal/h
de 6.000 8 575.000 ca l/h
de 8,400 8 633.000 cal/h

de 12.000 8 331,000 cal/h

do 23.000 8 56.000 cal/h
de 20.000 8 703.000 cal/h
de 50.000 8 670.000 ca l/h
de 20.000 8 800.000 cal/h
de 10.000 6 900,003 cal/h
de leo.ooo 8 900.000 cal/h
de 22.030 8 637.000 cal/h
de 10.000 à 1.150.000 cal/h
de 40.000 8 2.500,000 cal/h
de 20.000 8 350.000 cal/h

’titifs de décraswce mécaniaue
i. Demander au constructeur des

de 70.000 8 350.000 cal/h
de 40.000 8 400,000 cal/h
de 200.000 8 350.000 cal/h
de 450.000 8 1.200.000 cal/h
de 40.000 8 750.030 cal/h
de 80.000 8 420.000 Cal/h

B R U LEU R S  A  VIS
ÀCTA-SODECA (U RR A ), 7 t. Rue Anatole-France.................................... LEVALLOIS-PERRET (Seine)........................................ da «.000 8 225.000 cal/h
AUTOCALOR. lé. Rue de N a p le s ,,,...................................... PARIS (B*)..............................................................de « ,000 à 1.800.000 cal/h
DRAGON. Malauesse.................................................................... ..............................  AIX-EN-PROVENCE (Bouches-du-Rhone)................  de 30.0ÛQ 8 1.750.000 cal/h
EXCELSIOR (Gotiiiloud). 3, Rue Siînt-Fulbert.................. ........... ............  LYON ...................... ................................... .......... .. . de 12S.OOOà 1.500.000 cal/h
LANNES. I , Avenue des Deux-Soeurs------- -------------- ___________  COLOMBES (Seine! ................................................ de 60.000 à 2.700.000 cal/h
MAXICALOR (SOMIAF1, 25, Rue de la Malterie ........................ ........... MARQ-EN-BAREUIL (N o rd ).................................  de 50.000 8 1,650.000 cal/h
SEGOR. 23, Rue de la Pépiniéra, — ...................................... .................... PARIS (8*1............................................................................... de 100.000 8 1.250,000 cal/h
VOLCAN, 139, Boulevard N e » . , , ....................  ......................................  PARIS fl.B*]............................ ................................ de 90,000 8 1,725.000 cal/h
WANSON, 4. Rue des Lo m b a rd s .,,. ,........................................ . . . . ............. L ILLE |N o rd l,...................... ...................................... ........  do 50.000 8 2.050.000 cal/h

ACCESSOIRES DIVERS
A ÉR O T H ER M ES

A .S .E .T ., 264. Roule d'Hcrrieux............................................................... ............  LYON ........................................ .....................................  de 3.000 8 320.000 cal/h
CIAT-SAMSON (Ciatherm e), 83. Rue de Villlers................................. NEUILLY ................................................................................  de 5.700 8 150.000 cal/h
REP. 125. Rue Bataille..............................................................................................  LYON ........................................................................................ jusqu‘8 330.000 cal/h
COMESSA (Thermon). 66. Rue de Rome........................................................  PARIS ......... ................ ................................ ..........................  de 9.900 8 213.000 cal/h

A C C ÉL ÉR A T EU R S  DE C IR C U LA T IO N
EM ÊR JÏ .........................................................................  LYON.

79. Cours Vit ton*
GUENOD ...........................................* ........................ PARIS ( I I* ) .

91, Avenue Philippe-Auqusto.
GUI N ARD ..................

5. Rue Fouillcusc.
SAINT-CLOUD.

JU LIEN  & M ÈG E......................................................  LYON.
22. Boulevard des Tchécoslovaques.

SALMSON ...................................................................  ARGENTEUIL.
44. Avenue de la G lacière.

SODECA ........................................................................ LEVALLOIS-PERRET (Soînoh
47. Rue Aristide-Briand.

R É G U LA T EU R S  DE T IR A G E
AFPYRO ........................................................................  PARIS (15*1.

81, Rue Leccurbe.
RÉGULATION AUTOM ATIQUE....................... BOULOGNE (Saine).

20. Quai Stalingrad.

SICRAM ....................................
180, Rue de Vaugirard.

PARI 5 (15*).

S.C .E D .U .C .
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Société île Contrôle, d Etudes et de Documentation 
pour 1 Utilisation du Charbon*

D. T. 5 910
INSTALLATION ET CHEMINÉE

Un utilisateur qui n'est pas satisfait de son chauffage attribue en générai Iss causes de son mécontentement à l'appareil cllJ '' 
utilise qu au combustible.

Or il Faut presque totljour* rechercher ces causes dans l'installation et le tirage, après avoir vérifié d une part que la puits**10® 
do l'appareil correspond bien aux besoins, d'autre part que le combustiblo utilisé est conforme en qualité et en calibre aux îndîcotions 
du constructeur.

Les croquis et notes suivants donnent quelques indications è ce sujet.

IL VOUS FAUT, AVANT TOUTE CHOSE, UNE BONNE CHEMINEE 
ET UNE INSTALLATION CORRECTE DE L’APPAREIL

installation  •— — ---------t
C OR R E C T E

Orifice de dimensions correctes ; passage aisé des fu­
mée t par la dalle ou le champignon.
Evacuation difficile des fumées. Passage gêné par une 
de île ou un champignon.

Cheminée dépassant le faite du tait.
Cheminée trop basse provoquant des refoulements.

Cheminée en matériau gardant la chaleur.
Paroi trop mince refroidissant les fumées.

Conduit iîbra de dépit de- suie.
Conduit obstrué par un dépôt de fuie.

Conduit infériez rament libre.
Conduit obstrué.
Conduit vertical ou À faible Inclinaison.
Conduit fortement incliné et coudé freinant l'évacuation 
des fumées.

Etanchéité des cloisons séparant les conduits voisins. 
Fissures. Passage de fumées ou d'air.

La buse ne fait pas saillie dans le conduit.
La buse pénétre trop dans le conduit et contrarie lo 
tirage.

Maçonnerie étanche.
Fissure contrariant le tirage (faux tirage).

Section uniforme de la cheminée.
Variation de sections de le cheminée créant des remous 
de fumées.

Raccordement étanche.
Mauvais raccordement, faux tirage.

Vide normal sous la buse.
Vide sous la buse réduisant le tirage. 15
Tampon de ramonage étanche.
Tampon de ramonage mal scellé, faux tirage. 16

Un seul appareil par conduit. 
Plusieurs appareils par conduit.

Manteau de cheminée éfanche. 
Fissures, faux-tirage.

Raccordement avec pente montante.
Raccordement è contre ponte.

Voir au verso les principaux offols dos monta qos ou cheminées incorrects*

S.C.E.D.U.C.
LYOH - 18, Rue du Bât-d’Àrgenl - TéJ. ; 28-55-75 {Siège Social)
DIJON - 11, Rue Charrue - Til. : 32-37-89

CLERMONT-FERRAND -  1, Rue St-Dominique - K l .  : 31-55 O
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IL FAUT, AVANT TOUTE CHOSE, UNE BONNE CHEMINÉE 
ET UN MONTAGE CO RRECT DE L'APPAREIL

★
P R IN C IP A U X  IN C ID E N T S  ET M O Y E N S  D 'Y  R EM ÉD IER

•  LA  C H EM IN ÉE  N ’A  PAS DE T IR A G E
Plusieurs causes sont possibles :
Sa hauteur est insuffisante (ou sa section}.
Elle est fendue, ou bien ouverte dans sa partie basse.
Elle est obstruée ou mal ramonée.
Elle est dévoyée (inclinée sur fa vertica le) « les coudes freinent l ’évacuation des goï.
Le plus souvent elle est trop refroidie, construite avec des matériaux légers ou conducteurs de la chaleur, accolée A un mur 
extérieur, montée à l'extérieur des locaux... etc. (cas fréquent dans les pavillons sans étage et dans les appartements situés 
aux étages supérieurs des imm eubles}.

•  LA  C H EM IN ÉE  R E F O U L E  PAR GRAN D V EN T
Elle n'est pas assez haute, ou sa section est insuffisante - Il faut la surélever, et la recouvrir d'une cape ou d'un aspirateur 
statique bien choisi oi bien monté.

•  LA  C H E M IN ÉE  T IR E  M AL ET  LA FU M ÉE SE RÉPAN D DANS U N E A U T R E  P IÈC E
Il y a communication entra deux gaines jointives.
Un sîphonage se produit entre deux cheminées, au-dessus du to it - on l'évite en surélevant l'une des cheminées,
I! peut se produire une inversion du tirage entre doux cheminées d’un même appartement lorsqu'elles sont situées dans des 
pièces ouvrant sur des façades diffférontes et communiquant entre elles - Fermer les portes de communication.
Cela peut résulter aussi du fonctionnement d'un appareil extracteur de buées qui met la pièce or. dépression lorsqu'il fonc­
tionne.

•  L ’A PPA R EIL  R E F O U L E  et dégage, dans les locaux, de la fumée et des gaz,
La plupart du ternes, c'est que ta cheminée est trop froide.
Il est possible aussi qu'elle manque de hauteur et soit mal protégée (vo ir ci-dessus).
il existe des entrées d 'a ir par les joints ou les tampons de romonoge - la cheminée est fendue.
Deux appareils sont branchés sur la même qaïne (In te rd it),
L 'a îr  n'arrive pas dans ta pièce en quantité suffisante pour assurer la combustion. Il faut alors augmenter les ouvertures d 'en­
trée d’a ir.

•  LA  M A R C H E A U  R A LEN T I EST D IFF IC ILE  ou impossible.
C 'est que l'arrivée d 'a ir est exaqérée - Il faut :
Vérifier le dispositif de contrôle de l'a ir et refaire les joints défectueux.
Si cela résulte d'un tirage naturel exagéré de la cheminée, installer un stabilisateur de tirage qui maintient la dépression ou 
foyer & une valeur constante quelles que soient Iss conditions atmosphériques,

•  LES  B A R R E A U X  DE G R ILLE  S ’U SEN T RA PID EM EN T O U SE D ÉFO RM EN T
La combustion est trop vive, par excès d'air - mêmes remèdes que ci-dessus.
La puissance de l'appareîf est insuffisante, ce qui conduit & active r exagérément le fou - Il faut remplacer l ’appareil.

•  IL  SE P R O D U IT  DES E X P L O S IO N S  A U  M O M EN T D U  C H A R G EM EN T
Les gaz de la combustion se sont accumulés dans l’appareil et dans la gaine (surtout si le lirege est a peine suffisant J après un 
fonctionnement prolongé ou ralenti. Comme, d'autre part, il se produit toujours un dégagement gareux important quand le char­
bon frais est chargé je t  que la température du foyer est insuffisante pour les réchauFer et fac iliter leur évacuation par la chemi­
née ), la masse gazeuse s'accro ît encore.
Pour l’éviter, il faut remettre lo foyer i  pleine allure pendant 15 ou 20 minutes avant de charqer - La température du foyer 
augmente - Les gaz accumulés pendant te ralenti s'échauffent et s échappent. On peut ensuite ouvrir la porte de chargement sans 
risque d'explosion. Après le chargement, il faut aussi maintenir le feu à pleine allure pendant quelque temps pour évacuer les gaz 
dégagés par le charbon fra is et remettre au ralenti ensuite.
Si ces précautions sont inefficaces ou s’ ii se produit des explosions en dehors des périodes de chargement, c est que :e tirage est 
insuffisant - Il faut alors revoir l'installation et la cheminée.

•  L ’A PRA REIL R E F O U L E  A U  R A LEN TI E T  ■ •EM BA LLE” A P LEIN E A L L U R E
C 'est que le tiraqe naturel do la cheminée est exagéré et qu'il faut installer un stabilisateur, mais que ce tiraqe est compromis au 
ralenti par le refroidissement anormol des qaz do la combustion. C e la  résulte du fa it que la cheminée est trop fro ide ou trop 
refroid ie.

IL Y A DES C O N D EN S A T IO N S  [du bistre et des écoulem ents),
La cheminée est trop froide ou refroid ie. Il faut la calorifuger, plus particulièrem ent dans la traversée dos espaces non chauffés 
(combles, dépassement du to ît... e tc .) .

C O N S E IL S
exemple te fa itLe tirage se mesure avec un appareil appelé "  déprimometre Tout autro moyen d appréciation est illusoire IP « r 

qu'un morceau de papier enflammé au bas do la cheminée sort aspiré par elle) - Le tirage so mesure à chau
On n'insistera jamais trop sur la nécessité de construire des cheminées calorifugées et à grande inertie thermique. Le plupart des ennuis 
constatés en chauffaqe individuel, notamment dans les pavillons neufs (refoulements, condensations) résultent du ait que a c ®mm o 
se refroidit trop ou trop vite quand le génératour do chaleur fonctionne au raienti.
L'utilisation de tuyaux en tôle, fibro-ciment, étern it,... etc. est à proscrire pour la construction ou la surélévation des cheminées.
Si l'appareil a une puissance convenable, si l'on y brûle les qualités et calibres do charbon pour lesquels il « été construit, et que on 
n'oit pas, néanmoins, satisfaction, il faut faire vérifier l'installation et la cheminée par les spécialistes , ms a cslejr. 
d ap p are il), au lieu de faire  dos essais inutiles de combustibles différents.

KssSi
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Société ch Contrôle, cl E tudes et de Documentation 

pour / Utilisation du C L ,-h  on

D. T. 5908

COM BUSTION - TIRAGE - CHEM INÉES
★

GÉNÉRALITÉS
Lorsqu'un utilisateur n'est pas satisfait de son chauffage il attribue généralement les causes de son mécontentement à l'appareil qu'îl utilise 
ou au combustible.
O r, dans la majorité des cas. ni l'un ni l'autre de devraient être mis en cause.
Ên ce qui concerna les appareils, la plupart ont un label qui garantit leurs qualités et l'on doit être satisfait de leur emploi si leur choix 
a été précédé du calcul exact de la puissance calorifique nécessaire au chauffage normal des locaux*
Si le combustible est rarement accusé lorsqu'il s'agît de ga i ou de mazout auxquels on attribue volontiers une qualité constante, il n'or 
est pas de même lorsqu'il s'agit du charbon, dont les variétés s'adaptent pourtant à tous les besoins et à tous les appareils (A condition 
évidemment que l'on brûle dans chacun d eux la qualité pour laquelle II a été construit, qualité que le constructeur fixe dans chaque cas 
avec précision J.
ht pounant, des dirni.nes de milliers de contrôles ont confirmé qu'il faut presque toujours rechercher les causes d ’insatisfaction dans
l'installation et le tirage. L'installation est du ressort des spécialistes que sont les Installateurs qualifiés à qui l'utilisateur ne doit pas 
imposer une réalisation incorrecte dont il se plaindra lui-même plus ta rd . Le tirage, qui est la condition essentielle d'une bonne combus- 
t-on, dépend do l'installation ot de la cheminée. Les notes qui suivent no prétendent pas traiter complètement une question très com­
plexe, mais fixer seulement, i  son sujet, quelques bases simples,

★

COMBUSTION DU CHARBON
La combustion est l'oxydation du carbone par I oxygène de I a ir.
Mais, alors que ['oxydation du fer dans l'air, par exemple, est lente ot so fait sans élévation de température, celle du carbone est une 
opération très rapida qui so produit avec un qrand déqsqomont do chaleur, accompagné de flammes ot de formation de qaz.
Pour obtenir une combustion convenable, il faut donc, d'une par! créer au-dessus du combustible une dépression suffisante pour aspiror 
l'a ir nécessaire à la combustion, d'autre part évacuer les fumées,.
C e s t  le rôlo dos conduits de fumée ou cheminées.
En effet, s , à température égale, tos gaz de la combustion ont sensiblement la même densité que celle de l'a ir atmosphérique, cette den­
sité diminue quand ia température augmente. O r, les par de la combustion sont chauds. Ils sont de ce fait plus léqers que l'air ambiant, 
ot "m o n ten t" dans la cheminée { I  m3 d 'a ir qui pèso environ 1,225 qr. à 15" C . ne pèse, par exemple, que 7*15 qr. A 200“ C- pour la 
même pression atm osphérique|. Cette ascension crée, évidemment, un vide (ou dépression) au foyer et un appel d 'a ir.

★

TIRAGE
L'importance de 1* dépression sert h évaluer le liroqe. Elle se défin it com m uném ent §n millimètres d'eau. La pression atmosphérique 
correspond au poids d ’urto colonne d eau du 10 m. 3.3 de hauteur ût do I cm2 do section. La dépression jou tirag e ], qui correspond à 
quelques millimètres d’eau (c'est-à-dire à 7 ou 3 dîx-mïllîèmes de la pression atmosphérique) dans les foyers domestiques, est donc faib le.
Elle doit pourtant être suffisante pour appeler l'a ir nécessaire à la combustion et assurer un chomÊnoment convenable des fumées. Il faut 
qu'elle puisse vaincre même aux allures do ralenti ;
#  La résistance de la coucha do charbon au passage de l'air, réststanco d autant plus importante quû le calibre est plus petit [il faut 
respecter le calibre indiqué par le constructeur en même temps que la qualité).
#  Les résistances ou pertes de charge tout le long du trajet des fumées : ces résistances peuvent être provoquées par la ruqosité des 
parois, la suie ou les corps étrangers, les coudes et es changements de direction, les entrées d'air parasites,
#  L'alourdissement dès g a i de la combustion résultant de leur refroidissement dans les conduits.
#  Les variations de la température extérieure (insolation) et de l'Humidité de l'a îr (brouillard] qui modifient aussi le poids dû l'a îr 
et des fuméos.
#  L'action éventuelle des vents qui influence l'ascension des fumées et leur évacuation à l'extérieur.
Il faut donc apporter les plus grands soins a l'installation ers général et à la construction de la chom'néo.

★

INSTALLATION
Les précautions à prendra concernent toutes les pertes de charge qui réduisent le tirage.
Ces pertes de charge ont pour causes principales :
#  Le frottement des qaz contre les tuyaux ou raccordements (qui doivent toujours être les plus courts possible), les coudes [qui sont 
à éviter et qui ne doivent pas être brusques), la pente des raccordements (les tuyaux ne doivent pas être horizontaux, ot h plus forte 
raison inclinés vers le bas) el l'enfoncement exagéré du tuyau dans la gaine,
•  Les entrées parasites d a ir. Elles peuvent se produire dans I appareil lui-même s'il n’est pas étanche (au cendriei ■-
s il est fissuré, aux raccordements de tuyau (â l’appareil entre éléments ou à la chem inée).
® Le manque de ramonage die l'appareil et des conduits.

:  nh-''Vj

ff-S 'fü
16 ULTIMHEAT®

UNIVERSITY MUSEUM



CHEMINÉE
f  Un* cheminée doit avoir une section et 
une hauteur convenables. Les deui sont liées à 
la quantité de combustible brûlé et ou volume 
dos q a i A évacuer. On peut admettre que, pour 
brulur | Liloq da charbon il faut environ |escès 
d 'a ir compris) 15 m3 d a ir à 20" C ., ce qui 
donnera, è 250° par exemple, 27 m3 de fumées. 
La vitesse de circulation des qaz qui doit être 
même su régime le plus fa ib le , supérieure à la 
composante verticale des vents plonqeonts 
(3 m/s environ en Franco ), permet de dater, 
miner la section nécessaire A leur évacuation. 
Le tableau ci-aprês donne, on fonction de la 
puissance et de la section, la hauteur théorique 
nécessaire.

La section minimum peut se calcu ler par la for-

™ 19 : s = T B S T h
S : section on dm2 - Q  : puissance en ca l/h  - 
H : hauteur en mètres.

Puissance
du

générateur 
en ca l/h .

Hauteur de la cheminée en mètres

5 m. 10 m. 15 m, 20 m. 25 m. 30 m.

30.000 .... 
40,000...
50.000

Section en décim ètres carrés

4.50
6,00 4,20

5,25 4.20
60.000 6,30 5.05 4.30
90.Û0C.. 8,40 . 6.7Q ... 5,75 5.10 4,60

100,000 10.50 8,40 7,20 6,40 5,75
150.000 12,60 ! 0 80 9 h0 ____8,60

1 1,50| 4- 40
200.000 .16.80 __ 14,40 12 90
250 non 21 00 18 00 00
300 OQ0 25,20 21 60 19 20 17 25
350.000 29,40 25,20 22 40 20,10
400.000 . 33,60 .. 28 ,80...... 25,60 23.00

La section normale doit être en principe supérieure do 30 %  à celle que détermine la formule, laquelle n'est d'ailleurs valable quo pour 
une cheminée normalement construite et protégée - (Le  coefficient 4.000 n'est pas convenable, par exemple, pour une cheminée exté­
rieure. ou on tôle ou fibro-cim entl.
Pour les puissances inférieures è 30-000 c / k  il faut respecter les minime suivants : 4 dm2 pour les chaudières ot 2.5 dm2 pour les poêles.
En conclusion, si la section est insuffisante, la cheminée n'évacuera pas tous les gez de combustion. Si elle est exagérée, les qaz se dé‘ 
tendent, leur vitesse diminue ut il peut se produire, le long des parois, des courants descendants qui freinent ^ascension des g a i chauds.

Le s g a i de la combustion subissent l'influence du frottement contre les parois intérieures du conduit qui diminue eur vitesse.
La perfe de charge due air frottement est liée à la section du conduit, ce qui est une raison do plus do choisir une section convenable. 
S'il çsl réglementaire que la section soit constante dans toute la hauteur du conduit de fumée il est obligatoire aussi que les parois 
intérieures soient lisses et que les courbures éventuelles soient régulières, Il faut aussi que le rapport de la plus qronde dimension du 
conduit à la plus petite soit inférieur è 1,5.
A  noter, que. sauf nécessité architecturale, les dévoiements dos conduits de fumée ne doivent pas faire , avec la verticale , un anqlc- supé­
rieur è 20° (condition réglementaire J .

#  Les fumées s’alourdissent on se refroidissant. I est dar : essentiel que les cheminées aient une qrande inertie thermique, si l'cri veut 
éviter qu'après un ralenti prolongé au cours duquel leur température a baissé, les gaz de la combustion s'accumutent dans la cheminée 
ce qui est à l'origine des explosions ou détonations et des refoulements de gaz toxiques, à travers le qénérateur, dans les locaux habités. 
On n'insistera ïarnais trop sur ce point. La plupart des ennuis constatés en chauffage individuel, notamment dans les pavillons neufs, ré­
sultent du fa it que la cheminée se refro id it trop ou trop vite.
En plus des ennuis corporels quo provoque le refoulement des gaz dans les locaun. on doit citer la condensation. Lorsque la température 
des fumées devient inférieure au point de condensation des qaz, dit point de rasée , la vapeur d eau se condense, imprègne les parois 
da la cheminée, coula meme en entraînant les suies et détérioré les locaux. O r, les fumées contiennent un poids notablo d'eau (0 tq 500 
par kïloq de charbon brûlé, I Itg par fcq do mazout, et beaucoup plus pour les q a z |. Les condensations peuvent être très importantes si 
les fumées ne sont pas correctement évacuées.
Il faut donc que les cheminées soient bien isolées au point de vue thermique. Les matériaux utilisés doivent être soigneusement choisis 
dans c ù  but. D'autre part, les cheminées seront, de préférence, construites contra les murs intérieurs plutôt que contre les murs extérieurs. 
L isolation doit être assurée sur toute la hauteur de la cheminée, plus particulièrement encore dans ta traversée des espaces r.on chauffés 
) combles, parties dépassant le to ît ou 'a terrasse, etc J .  Il faut, on tous cas proscrire I*emploi de matériaux conducteurs de la chaleur 
(tôles, éterlVit) pour la construction ou la surélévation des cheminées.
Pour la construction des cheminées de chauffage domestique, on utilise maintenant, en plus de In brique, des boisseaux préfabriqués, soit 
en Sarre cuiSo, soit on agglomérés réfractaires. Leur section est quelquefois circulaire, mais plus généralement carrée ou rectangulaire. 
Depuis quelques années on utilise aussi des boisseaux à double paroi assurant une meilleure isolation thermique et des boisseaux chemisés 
d'am iante. Les boisseaux en terre cuite ne sont pas étanches. Ceux qui sont constitués de béton réfractaire (béton vibré à base de ciment 
ot do produits ré fracta ires}, sont plus résistants aux chocs mécaniques. Mais lour porosité et leur composition ie  les recommandent pas 
plus que les boisseaux en terra cuite pour dos appareils nécessitent t évacuation continue des condensations. L'emploi de la pouzzolane 
comme réfractaire diminue te porosité.
L'emploi du boisseau à double paroi marque un progrès. Il améliore l'isolation thermique, réduit ou supprima la formation de bistre à 
I intérieur du conduit. Ces boisseaux sont fabriqués en France par i Union des Fabricants do Conduits de Fumée en Béton Réfractaire 
I U . B, R J .  L'enveloppe extérieure des boisseaux U . B. R. est creuse. Elle comporte quatre compartiments avec vide intérieur assurant ou 
conduit une grande isolation thermique, à moins que l'on commette la faute d ’utiliser ce vide intérieur pour û ventilation, ce qui a pour 
effet do refroid ir les parois de la gaine intérieure et les fumées. L'utilisatron des boisseaux U . B. R. est une des mçi ieures solutions 
actuelles pour la construction dos conduits de fumées, car, en plus de leurs qualités d'ordre thermique, ces boisseaux sont très résistants 
au feu et à la compression. Ils sont un peu lourds et plus chers que les autres.
Les boisseaux chemises d'amiante n ont d'application logique que pour les com bustîbes gazeux susceptibles, dans certaines conditions, de 
déposer sur les parois inférieures du conduit dos condensations assez abondantes pouf qu'il soif nécessaire de tes recu e i'ir  à te base et 
de os évacuer au fur et à mesure de teur ruissellement.

★
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9  Lé débit des fumées est, en poids, lté à la pression atm osphérique. C  est pourquoi »cs cheminées t i renf mal quand le barom èf'e baisse 
et pourquoi aussi Ü faut tenir compte de la baisse de pression atmosphérique lorsqu'une cheminée doit être installée à  uctb altitude élevée.

£  La section et la hauteur théoriques normales | hauteur totale =  hauteur statique qui assure le 
t:raqe en I absence de frottements çf îurhouteur dynamîque> qui compense les frotte m enti) étant 
ainsi déterminées, il faut tenir compte de l'influence des vents ot de tout co qui peut qëner la 
libre évacuation des gaz dans l'atmosphère,

L  action du vent sur le tirage est importante. Elle peut l'augmenter, l'annuler et meme l’ inverser.

Lo vent no peut favoriser le tirage que si le sommet du conduit se trouve, par rapport aux obs­
tacles voisins, è une distance et une hauteur suffisantes pour l'abriter des perturbations provoquées 
par I action du vent sur ces obstacles. Si ces conditions sont réalisées, un vent horizontal ou 
oscendànl Favorisera le tirage. Un vent plongeant pourra le diminuer ou l'annuler, maïs on pourra 
s'en prémunir par l'emploi d'un aspirateur statique.

CHEMINEE CORRECTE

Pratiquement, l'orifice extérieur de la cheminée ne doit Jamais 
se trouver dans une zone do surpression ou de tourbillons.

On peut admettre que pour échapper à l'action du vent sur 
un obstacle vertical, le dépassement de la cheminée réglemen­
tairement fixé par les arrêtés du 14-1 1-58 des Ministères de la 
Construction et de la Santé Publique ( J .  O . du 18-11-58) è 
0 m. 40 par rapport è un obstacle distant de moins de 
8 mètres, doit être de préférence de I mètre comme l'im ­
posent (es règlements de la ville de Paris.

Si l'obstade est incliné |c rost le cas du to ît [, le dépassemeriT 
nécessaire est d'autant plus important que l'angle du toît sur 
('horizontale est plus qrand. La zone de refoulement qui a 
environ une épaisseur de 0 m. 60 pour un toît à 30*’ et 0 m.SO 
pour un toït à 45*. atteint I m. 05 pour un toît à 60". Dans 
ces conditions, pour atteindre la zone d'aspiration normale 
|qui se situe à I m. 20 environ au-dessus du faîtage sur une
distance voisine de 2 m. 50 de part et d'autre de ce fa îtag e ),
la hauteur minimum i  adopter au-dessui du toît pour le 

sommet d une cheminée se trouvant è plus de 2 m. 50 de distance horizontale du faîtaqe serait :
2 m. 75 pour un toît à 30", 3 m. 70 pour un toît à 45", 5 m. 40 pour un toît è 60".

Pour éviter l'effet des vents plongeants, on peut surmonter la cheminée d'un aspirateur statique. Mais 
il faut qu’il évite les refoulements pour toutes inclinaisons et directions du vont, qu’il permette la 
formation d'un courant ascondanf de ! air dans la cheminée sans atteindre toutefois une valeur trop 
élevée qui" activerait anormalement la combustion, et qu'il protège la cheminée de la pluie. H faut 
enfin et surto-ul qu'il ne soit pas un obstacle a I évacuation des fumées, ce qui Arriverait si la section 
intérieure de ses orifices était inférieure 6 celle de la cheminée.

® Que le que soit la nature du boisseau utilisé, il faut apporter le plus grand soin è la construction 
des cheminées cor lei- défauts qui résument d'un montage défectueux se manifestent toujours et se 
corrigent avec d ifficulté. On rencontre trop souvent des boisseaux mal alïqnés ou léqèrement décalés 
par rapport aux autres, et même des boisseaux montés à l'envers. On installe trop souvent des bois­
seaux dont la feuillure est ébréchée Ou cassée, en comptant sur le joint pour y remédier. Les joints 
eux-mêmes la t e n t  souvent è désirc-r. Il est souhaitable do los faire au ciment fondu plutôt qu'au 
p'atre* If faudrait aussi construire les cheminées en boisseaux sur toute leur hauteur au lieu de 
raccorder les boisseaux h do la maçonnerie au niveau du toît ce qui provoque tôt ou tard une rentrée 
d 'a ir intempestive et des condensations. On peut recommander encore de construire le conduit de 
fumée depuis le sol du local è chauffer plutôt que depuis le plafond (on obfiendra ainsi une meilleure 
inertie thermique, on économisera les frais de tuyaux de raccordement et I on évitera les écoulements 
éventuels des condensations contre les murs).

#  Une cheminée no doit desservir qu'un seul appareil (article 5 de l'arrêté du 14-11-58). C e lte  
obligation comporte une dérogation : c'est le conduit co llectif de fumées connu généralement sous le 
nom de "g a in e  shunt". ; s'ag ît d'une qaino collective À aqualle sont raccordés, sous des conditions 
précises fîiées par lis même arrête les foyers individuels.

La section du conduit collectif doit être au moins do 4 décimètres carrés. Ce conduit ne doit, en 
aucun cas être dévoyé sur son tra jet. On ne peut brancher qu’un seul foyer par étage. Les pièces 
dans lesquelles ces foyer; sont installés doivent toujours s ouvrir sur la mémo façade de l'immeuble. 
Le nombre des foyers raccordés à une même gaine collective est limité è 5. Choque foyer est 
■‘accordé à la gaine par un conduit individuel qui doit avoir au moins la hauteur d'un étaqe, et au 
plus 3 m. 50 sous réserve qu'il dispose, au-dessus de lui d une hauteur de qamâ collective de 6 m. 25 

an moins. Cela impose donc une gaine individuelle pour les deux derniers 
étages de l'immeuble. La section minimum des conduits individuels doit être 
de 2,5 décimètres carrés,

La puissance maximum autorisée pour chaque appareil est 15.000 calories/- 
heure. L'orifice supérieur de fa gaine collective doit dépasser la toiture. H 
doit aussi déoasser de 0 m. 40 tout obstacle distant de moins de 3 mètres. 
Si g ^oitur© est en terrasse, au si sa pente est inférieure à 15" le dépasse 
ment doit être de I m. 20 au moins.

La gaine shunt permet des économies è la construction. Elle n'a pas d autre 
avantage. Elle a, par contre, outra le fa it que le tirage do la qaîno co llccfïvt

fumée

G A IN E SHUNT

STABILISATEUR DE TIRAGE
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est influencé par le nombre d appareils allumés, l'inconvénient de lim iter à 15.000 c/h la puissance du générateur que I on pou* installer. 
Il faut souligner aussi la tendance fâcheuse que l'on a pour éviter la construction d’une chominéo particulière à chacun des doux derniers 
étages, â considérer comme telles les oaincs individuelles disponibles le lonq do la gaine collective (mais sans communication entr'o lles). 
Il est évident que, dans ces conditions "es cheminées des deux derniers otages sont généralement trop courtes pour permettre le fonction­
nement convenable d'un poêle ou d une chaudière quelconques.

#  Le tirage qui est une différence do pression, se mesure avec des appareils appelés " déprimomètros Certains, très pratiques, et 
suffisants, sont des appareils métalliques de poche.
Tout autre moyen d'appréciation est illusoire (par exemple, le fa it qu’un morceau de papier enflammé au bas de la cheminée est aspiré 
par e lle ). La dépression ou tiraqe se mesure à chaud par temps normal, c'est-â-dire lorsque la température extérieure est assez basso et 
qu'il n’y a pas trop de vent.
La valour du tirage nécessaire dépend do l'appareil. Elle est voisine, pour les appareils â charbon, de I à 3 mm. a pleine allure et do 
0,3 à 0,5 mm. au ralenti, suivant le mode de combustion et le genre d appareil.

#  Le tirage peut, dans certains cas être trop fort, par exempio si le tirage naturel de la cheminée l'est lui-même ou encoro sous i'in- 
fluence du vont qui fa it varier la dépression. Pour la stabiliser â une valeur donnée, quelles que soient les conditions atmosphériques, on 
peut installer un " régulateur " ou '* stabilisateur de tirage appareil efficace et bon marché. Le modèle le plus courant est constitué par 
un disque pivotant autour d’un axe horizontal, placé è l'extrémité d'un Té, monté sur le tuyau de raccordement de l’appareil. Los irrégu­
larités de tirage se traduisent alors par un changement d'ouverture du disque qui est muni d'un contrepoids, réglé au préalable pour que 
l'ouverture ne se produise qu'à partir de la valeur choisie pour un tirage convenable. L ouverture du volet provoque une entrée d'air qui 
réduit le tiraqe jusqu'à lu valeur choisie.
Il arrive fréquemment qu'une cheminée "re fou le  quand le générateur est au ralenti et quo, aux Fortes allures do combustion, elle ait 
un tirage trop fort imposant le montage d un stabilisateur. C  est le cas des cheminées sans inertie calorifique qui se refroidissent trop 
ou trop vite.

#  Pour conclure cet exposé incomplet sur 
le rôle et les conditions de fonctionnement 
des cheminées, on peut ajouter que les 
conduits do fumée doivent être fréquem­
ment et soigneusement ramonés, et qu’ils 
doivent être protêqci do la pluie, sans que 
la cape de couverture nuise au tiraqe. Il 
faut aussi que les cheminées soient indé­
pendantes et qu'il n'y ait sur tout leur 
parcours, aucune communication entr'elles. 
C 'est pourquoi il est préféroble qu'elles 
ne soient pas accoloos les unes aux autres. 
Il faut enfin qu’e'les soient étanches, non 
fissurées, sans entrées d'air parasites (par 
los tampons d© ramonage par exemple).

#  Il se produit aussi quelquefois des 
renversements de tiraqe et des sîphonages 
entre cheminées voisines débouchant au 
même niveau, sous certains vents ou tour­
billons. On évite ce phénomène on suré­
levant l’une des cheminées. Le sîphonage 
se produit quelquefois entre cheminées d'un 
même appartement. En effet, le vent crée, 
sur l'une des façades du bâtiment, une sur­
pression. et sur l'autre façade une dépres­
sion. Si les cheminées sorti situées dans des 
pièces ouvrant sur des façades différentes, 
il se produit, de ce fait, un courant d ’air de 
l'une à l'autre dans le local et inversion du 
tiraqe (refoulements) dans le foyor si celui- 
ci est raccordé è la qaino dont le tiraqo 
est le plus faible.
On peut mentionner aussi quo le même fait 
peut se produire pour un foyer ir-stalTê dans 
une pièce munie d'un ventilateur extracteur 
de buées, par exemple dans une cuisine, 
ventilateur qui met la pièce en dépression 
lorsqu'il fonctionne et tend à créer, de ce 
fait une inversion du tiraqe dans le che­
minée.

★
CONCLUSIONS

Ces indications sont incomplètes et sans 
prétentions. E; les donnent néanmoins quel­
ques conseils utiles. On pourra notammenr 
en retenir que si l ’installation et la cheminée 
sont incorrectes, aucun appareil a combus­
tion lente ou susceptible de fonctionner au 
ralenti, ne donnera satisfaction, quel quo 
soit le combustible utilisé.

Principaux défauts 
et incidents pouvant 

affecter te

T I R A G E  D E S  C H E M I N É E S
Sommet de la cheminée plus 
bas que le faite du to it, ou 
d ‘arbres, de bâtiments ; obs­
tacles quelconques voisins, 
La section du conduit de 
cheminée est réduite à sa 
sortie par un mitron ou un 
chapeau.
La section de sortie de la 

cheminée est plus petite avé 
ce lle  du conduit,
Un , corps étranger — br 

que. tuile cassée, mortier, 
nid d'oiseau e tc ... obstrue 
partie llem ent ou entièrement 
le conduit.
Sa illie  quelconque dans la 

cheminée.
Conduit plus ou moins ré' 
tréci par la suie fdanqei 
d ' in candie ! .
Défaut d 'étanchéilé entre 
deux conduits adjacents. 
Fuites par fissures dans Ja 
paroi de la cheminée (d an­
ger d 'in cend ie }. 
Accum ulation de débris ou 
de suie dans un dévoie 
ment.
Un second foyer est raccor­
dé sur 3e conduit.
Le tu y Air de fumée fa it

sa illie  dans le conduit de 
cheminée.

12)

13)

14}

15)
16) 
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»8)
19)

20}
21)

22)

23)
24)

25)

26)

Ue? remèdes découlent naturellement de l'énoncé des causes. Il faut, 
de plus, que la cheminée puisse rester chaude, qu’elle soit construite 
r-fi matériaux peu conducteurs de la chaleur et qu'elle soit protégée 
du froid sur toute sa hauteur.

Etanchéité défectueuse au 
pourtour du tuyau de fumée, 
d'une porto do ramonage,
etc...
Communication à la base de 
deux conduits.
Longueur exagérée dé tuyaux 
de fumée.
/‘oint bas dans ’c parcours 
des tuyaux de fumée.
Coude non indispensable. 
Insuffisance d'étanchéité 
d ’une ou plusieurs portes de 
la chaudière.
Tuyau d* fumée en mouvais 
état (rouillé, percé, e tc .,.} . 
Mauvais emboîtement de 
deux tuyaux.
Accumulation de suie dans 
les carneaux de la chaudière!. 
Agrafage ou rivetage défec­
tueux d'un tuyau en tôle. 
Mauvais fonctionnement du 
régulateur de trroge.
Depot de suie dans Ir par­

cours des tuyaux de fumée- 
Registre de fumée partielle­
ment fermé.
Passages d'air entre les sec­
tions de la chaudière.
Prises d 'a îr par le Socle de 
la chaudière.
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